Éducation à la vie affective, relationnelle et à la sexualité — CM1 — Période 1
EVAR séance 1 : le respect, le consentement et l'intimité
FICHE SÉQUENCE
	Référence programme
	Programme d'éducation à la vie affective, relationnelle et à la sexualité (EVAR), cycle 3, CM1 : le respect de soi et des autres ; l'intimité ; le consentement adapté à l'âge ; savoir demander de l'aide. Trois séances annuelles obligatoires.

	Objectifs d'apprentissage
	1. Comprendre que son corps lui appartient.
1. Comprendre et utiliser la notion de consentement à son niveau.
1. Distinguer ce qui relève de l'intime et ce qui est public.
1. Savoir identifier une situation qui met mal à l'aise et à qui en parler.

	Compétences travaillées
	1. Identifier et exprimer ses émotions
1. Respecter autrui
1. Développer son jugement
1. Savoir demander de l'aide

	Prérequis
	1. Cycle 2 : les émotions ; le respect du corps approché

	Matériel / supports
	1. Boîte à questions anonymes ; affiche des adultes de confiance
1. Annexes 1-2 ; projection 1

	Évaluation
	1. Aucune évaluation notée sur les attitudes, les ressentis ou la vie privée.
1. On peut évaluer les CONNAISSANCES : les ressources, les numéros, la règle des adultes de confiance.

	Différenciation (principes)
	1. Quantitative : longueur des productions.
1. Qualitative : expression par le dessin possible ; situations très concrètes en ★ ; en ★★★, analyse de situations nuancées.
1. DROIT AU SILENCE garanti pour tous : aucun élève n'est sollicité personnellement.


Déroulé de la séquence
	Séance
	Titre
	Objectif de séance
	Durée

	1
	Poser le cadre et parler des émotions
	Installer un cadre de confiance et nommer les émotions.
	45 min

	2
	Mon corps m'appartient
	Comprendre le respect du corps et le consentement.
	45 min

	3
	L'intimité et les adultes de confiance
	Distinguer l'intime du public et savoir à qui s'adresser.
	45 min




SÉANCE 1 / 3 — Poser le cadre et parler des émotions
	Objectif
	Installer un cadre de confiance et nommer les émotions.

	Durée / organisation
	45 min — collectif

	Matériel
	1. Boîte à questions anonymes ; cartes-émotions ; annexe 1


Déroulement
	Phase
	Durée
	Déroulement (consignes, activités, rôle du professeur)

	Le cadre
collectif
	12'
	1. Le cadre est posé explicitement et affiché :
1. On parle du corps avec des MOTS JUSTES, pas avec des mots vulgaires ni des surnoms.
1. On ne se moque de PERSONNE.
1. On ne raconte PAS sa vie privée, ni celle des autres, ni celle de sa famille.
1. On a le DROIT DE NE RIEN DIRE. Personne ne sera interrogé personnellement.
1. On peut écrire une question ANONYME et la mettre dans la boîte. Elle sera traitée à la séance suivante.
1. Ce cadre n'est pas une formalité : c'est lui qui rend la séance possible et sûre.

	Nommer les émotions
collectif
	20'
	1. Les émotions de base sont nommées : la joie, la tristesse, la colère, la peur, le dégoût, la surprise.
1. Une émotion importante est ajoutée, et elle est centrale ici : la GÊNE, le MALAISE.
1. Point essentiel : toutes les émotions sont NORMALES. Il n'y en a pas de mauvaises. Ce qui compte, c'est ce qu'on en fait.
1. Le malaise est présenté comme un SIGNAL utile : quand je me sens mal à l'aise, mon corps me dit quelque chose. Je dois l'écouter, pas l'ignorer.

	Trace
individuel
	13'
	1. Fiche des émotions ; le cadre est collé.


Différenciation
	Soutien (quantitatif : moins d'items, étayage matériel ; qualitatif : tâche aménagée)
	1. Cartes-émotions illustrées ; expression par le dessin

	Approfondissement (tâches complexes, tutorat, défis)
	1. Nuancer les émotions ; décrire une situation par écrit


Trace écrite / bilan : Fiche : mes émotions et le cadre de nos séances.


SÉANCE 2 / 3 — Mon corps m'appartient
	Objectif
	Comprendre le respect du corps et le consentement.

	Durée / organisation
	45 min — collectif

	Matériel
	1. Situations imagées ; annexe 1 ex. 3-5
1. Projection 1


Déroulement
	Phase
	Durée
	Déroulement (consignes, activités, rôle du professeur)

	La règle fondamentale
collectif
	18'
	1. Formulation simple et ferme : mon corps m'appartient.
1. Personne n'a le droit de le toucher sans mon accord. Et je n'ai pas le droit de toucher quelqu'un sans le sien.
1. Cela vaut pour TOUT LE MONDE : les enfants, les adultes, les amis, la famille.
1. Projection 1 : mon corps m'appartient.
1. Le CONSENTEMENT est expliqué au niveau du CM1 : dire OUI librement, pouvoir CHANGER D'AVIS, et le fait que se taire n'est PAS dire oui.
1. Applications concrètes et non anxiogènes : un jeu de bagarre où quelqu'un ne veut plus jouer, un bisou qu'on ne veut pas faire, un chatouillement qui n'est plus drôle, une photo prise sans autorisation.

	« C'était pour rire »
collectif
	15'
	1. Cette phrase est examinée de près : elle revient constamment dans les conflits d'école.
1. Principe posé : ce n'est PAS celui qui fait le geste qui décide si c'est drôle. C'est celui qui le reçoit.
1. Si la personne dit que ça ne l'amuse pas, cela s'arrête. Immédiatement. Sans discussion.
1. Cette règle simple règle une grande partie des conflits de cour.

	Trace
individuel
	12'
	1. Fiche : mon corps, mes droits.


Différenciation
	Soutien (quantitatif : moins d'items, étayage matériel ; qualitatif : tâche aménagée)
	1. Trois situations très concrètes ; réponses à choisir

	Approfondissement (tâches complexes, tutorat, défis)
	1. Situations nuancées ; formuler ce qu'on peut dire pour refuser


Trace écrite / bilan : Fiche : mon corps m'appartient.


SÉANCE 3 / 3 — L'intimité et les adultes de confiance
	Objectif
	Distinguer l'intime du public et savoir à qui s'adresser.

	Durée / organisation
	45 min — collectif

	Matériel
	1. Annexe 2 ; affiche des ressources


Déroulement
	Phase
	Durée
	Déroulement (consignes, activités, rôle du professeur)

	Ce qui est intime
collectif
	18'
	1. L'INTIMITÉ est définie simplement : ce qui n'appartient qu'à moi et que je ne montre pas à tout le monde.
1. Cela concerne mon corps, mais aussi mes pensées, mes secrets, mes messages, mes affaires personnelles.
1. Les lieux de l'intimité à l'école sont évoqués concrètement : les toilettes, les vestiaires. Il y a des règles là-bas — on frappe, on ne regarde pas par-dessus, on ne prend jamais de photo.
1. La photo est un point important en CM1 : une image prise et diffusée ne se rattrape pas. C'est aussi interdit par la loi.

	La règle des adultes de confiance
collectif
	18'
	1. La règle est énoncée et affichée :
1. Si quelque chose me met mal à l'aise, j'en parle à un ADULTE DE CONFIANCE.
1. Si le premier ne m'écoute pas, j'en parle à un AUTRE.
1. Je continue jusqu'à ce que quelqu'un m'écoute.
1. Ce second point est essentiel : beaucoup d'enfants renoncent après une première tentative.
1. Chacun identifie ses adultes de confiance : à la maison, à l'école, ailleurs.
1. Les ressources sont données et affichées : le 119 (Allô Enfance en Danger), le 3018 (harcèlement), l'infirmière scolaire.
1. Une phrase importante est dite clairement : un adulte n'a jamais le droit de demander à un enfant de garder un secret qui le met mal à l'aise.

	Trace
individuel
	9'
	1. Fiche : mes adultes de confiance et mes ressources.
1. Les questions de la boîte anonyme sont recueillies pour la séance suivante.


Différenciation
	Soutien (quantitatif : moins d'items, étayage matériel ; qualitatif : tâche aménagée)
	1. Deux adultes identifiés ; support imagé

	Approfondissement (tâches complexes, tutorat, défis)
	1. Formuler comment on peut demander de l'aide ; distinguer secret et surprise


Trace écrite / bilan : Fiche : mes adultes de confiance.


ANNEXE 1 — Mes émotions et mon corps  [DOCUMENT ÉLÈVE — à imprimer]
LE CADRE DE NOS SÉANCES
1. On parle du corps avec des MOTS JUSTES, pas avec des mots vulgaires.
1. On ne se moque de PERSONNE.
1. On ne raconte PAS sa vie privée, ni celle des autres, ni celle de sa famille.
1. J'ai le DROIT DE NE RIEN DIRE. Personne ne sera interrogé personnellement.
1. Je peux écrire une question ANONYME et la mettre dans la boîte.
MES ÉMOTIONS
	L'émotion
	Ce qu'elle me fait
	Ce qu'elle me dit

	la JOIE
	je souris, j'ai envie de bouger
	quelque chose me plaît

	la TRISTESSE
	j'ai envie de pleurer, je me referme
	j'ai perdu quelque chose, je suis déçu

	la COLÈRE
	je me crispe, j'ai chaud
	quelque chose me paraît injuste

	la PEUR
	mon cœur bat vite, j'ai froid
	je sens un danger

	la SURPRISE
	je sursaute, j'ouvre grand les yeux
	je ne m'y attendais pas

	la GÊNE / le MALAISE
	je suis mal à l'aise, je voudrais partir
	quelque chose ne va pas


 
TOUTES LES ÉMOTIONS SONT NORMALES
1. Il n'y a pas de « mauvaises » émotions.
1. Avoir peur n'est pas être lâche. Être en colère n'est pas être méchant.
1. Ce qui compte, c'est ce que je FAIS de mon émotion.
1. Je peux être en colère sans frapper. Je peux avoir peur et le dire.
LE MALAISE EST UN SIGNAL
1. Quand je me sens mal à l'aise, mon corps me dit quelque chose.
1. Ce n'est pas « dans ma tête ». C'est une information.
1. Je dois l'ÉCOUTER, pas l'ignorer.
MON CORPS M'APPARTIENT
1. Personne n'a le droit de toucher mon corps sans mon accord.
1. Et je n'ai pas le droit de toucher quelqu'un sans le sien.
1. Cela vaut pour tout le monde : les enfants, les adultes, les amis, la famille.
LE CONSENTEMENT
	Un vrai accord, c'est…
	Ce n'est PAS un accord…

	dire OUI librement
	se TAIRE

	pouvoir CHANGER D'AVIS quand je veux
	avoir dit oui une fois

	comprendre ce à quoi je dis oui
	céder parce qu'on insiste

	être libre de dire NON sans conséquence
	avoir peur de refuser


 
Des situations de tous les jours
	La situation
	Ce qui est juste

	un jeu de bagarre, et quelqu'un ne veut plus jouer
	cela s'ARRÊTE, tout de suite

	un bisou que je ne veux pas faire
	j'ai le droit de refuser, même à un adulte de ma famille

	un chatouillement qui n'est plus drôle
	je dis stop, et cela s'arrête

	une photo prise sans mon autorisation
	c'est interdit, et la diffuser l'est encore plus

	quelqu'un me prend dans les bras et je n'aime pas ça
	je peux le dire, calmement


 
« C'ÉTAIT POUR RIRE »
1. Cette phrase revient tout le temps dans les disputes.
1. Ce n'est PAS celui qui FAIT le geste qui décide si c'est drôle.
1. C'est celui qui le REÇOIT.
1. Si la personne dit que ça ne l'amuse pas, cela s'arrête. Immédiatement. Sans discussion.
Comment je peux dire non
1. « Arrête, je n'aime pas ça. »
1. « Ce n'est pas drôle pour moi. »
1. « Je ne veux pas. »
1. Et si on continue : je m'éloigne et j'en parle à un adulte.


ANNEXE 2 — L'intimité et mes ressources  [DOCUMENT ÉLÈVE — à imprimer]
QU'EST-CE QUE L'INTIMITÉ ?
1. C'est ce qui n'appartient qu'à MOI et que je ne montre pas à tout le monde.
	Ce qui est INTIME
	Ce qui est PUBLIC

	mon corps
	mon prénom

	mes pensées, mes secrets
	ma classe

	mes messages
	mes goûts si je veux les dire

	mon journal, mes affaires personnelles
	ce que je choisis de partager

	ce que je crois ou ne crois pas
	


 
L'INTIMITÉ À L'ÉCOLE
1. Les TOILETTES et les VESTIAIRES sont des lieux d'intimité.
1. Les règles y sont simples :
1. Je frappe avant d'entrer.
1. Je ne regarde pas par-dessus ni par-dessous.
1. Je ne prends JAMAIS de photo.
LA PHOTO : un point important
1. Une image prise et diffusée ne se rattrape pas.
1. Une fois qu'elle circule, on ne peut plus l'arrêter.
1. Prendre quelqu'un en photo sans son accord et la diffuser est interdit par la loi.
1. Cela vaut aussi pour les vidéos, et pour les captures d'écran.
LA RÈGLE DES ADULTES DE CONFIANCE
1. Si quelque chose me met mal à l'aise, j'en parle à un adulte de confiance.
1. Si le premier ne m'écoute pas, j'en parle à un AUTRE.
1. Je continue jusqu'à ce que quelqu'un m'écoute.
Pourquoi cette deuxième partie est importante
1. Beaucoup d'enfants renoncent après une première tentative.
1. Un adulte peut être fatigué, occupé, ou ne pas comprendre tout de suite.
1. Cela ne veut pas dire que je dois me taire.
1. Je continue.
MES ADULTES DE CONFIANCE
	Où ?
	Qui ?

	À la maison
	

	À l'école
	

	Ailleurs (famille, club, voisinage)
	


 
UNE PHRASE IMPORTANTE
1. Un adulte n'a JAMAIS le droit de demander à un enfant de garder un secret qui le met mal à l'aise.
1. Si un adulte me dit « c'est notre secret, ne le dis à personne » et que cela me gêne : j'en parle.
Secret ou surprise ?
	Une SURPRISE
	Un SECRET qui me gêne

	elle finira par être révélée
	on me demande de ne JAMAIS le dire

	elle fait plaisir
	elle me met mal à l'aise

	un cadeau d'anniversaire
	quelque chose qui me pèse

	je peux la garder sans problème
	je dois en parler


 
MES RESSOURCES (à connaître)
	Numéro
	Pour quoi
	Précision

	119
	Allô Enfance en Danger
	gratuit, 24h/24, on peut appeler soi-même

	3018
	harcèlement et violences numériques
	gratuit, application disponible

	15 / 18 / 112
	urgences (SAMU / pompiers / européen)
	gratuit


 
À l'école aussi
1. L'INFIRMIÈRE scolaire : elle écoute et elle est tenue au secret professionnel.
1. Mon enseignant, le directeur, un autre adulte de l'école.
Ce que je retiens de cette séance
1. Mon corps m'appartient.
1. Ce n'est pas celui qui fait le geste qui décide si c'est drôle.
1. Si le premier adulte ne m'écoute pas, j'en parle à un autre.


ANNEXE 3 — Cadre, précautions et conduite à tenir — notes enseignant  [DOCUMENT ENSEIGNANT]
CADRE RÉGLEMENTAIRE
1. Trois séances annuelles d'éducation à la vie affective, relationnelle et à la sexualité sont obligatoires à l'école élémentaire.
1. Cette séquence constitue la SÉANCE 1 de l'année. Les séances 2 et 3 suivront en périodes 3 et 5.
PRÉCAUTIONS PÉDAGOGIQUES — à lire avant la mise en œuvre
1. INFORMER LES FAMILLES AVANT la séance, par un mot précisant les objectifs et le cadre. Cela prévient l'immense majorité des malentendus.
1. Se coordonner avec l'INFIRMIÈRE SCOLAIRE lorsque c'est possible : sa présence sécurise les élèves et l'enseignant.
1. POSER LE CADRE à chaque séance, même s'il a déjà été posé : mots justes, pas de moquerie, pas de vie privée.
1. Garantir explicitement le DROIT AU SILENCE. Aucun élève ne doit être sollicité personnellement.
1. Installer la BOÎTE À QUESTIONS ANONYMES et traiter les questions en début de séance suivante. C'est le dispositif le plus efficace : il fait remonter ce qui ne se dit pas à voix haute.
1. Ne JAMAIS interroger un élève sur sa vie privée ou familiale.
1. Ne pas utiliser d'images explicites : en CM1, aucun support anatomique détaillé n'est nécessaire pour cette séance.
1. Rester au niveau du RESPECT, de l'INTIMITÉ et du CONSENTEMENT. La séance 1 ne traite pas de la puberté (séance 2, en CM1 ou CM2 selon la progression d'école).
CE QU'IL FAUT ÉVITER
1. Le ton dramatique ou anxiogène. L'objectif est de PROTÉGER, pas d'effrayer.
1. Les mises en situation où un élève jouerait le rôle d'une victime.
1. Les questions ouvertes du type « est-ce que cela vous est déjà arrivé ? ».
1. Le vocabulaire vague ou enfantin pour désigner le corps : les mots justes protègent, les surnoms empêchent de dire.
SI UN ÉLÈVE RÉVÈLE UNE SITUATION PRÉOCCUPANTE
1. ACCUEILLIR la parole sans manifester de choc, sans commenter, sans poser de questions d'enquête. Ce n'est pas le rôle de l'enseignant de mener une investigation.
1. Ne PAS promettre le secret. Dire : « Tu as bien fait de m'en parler. Je vais devoir en parler à des personnes qui peuvent t'aider. »
1. ÉCRIRE les faits rapportés avec LES MOTS DE L'ÉLÈVE, entre guillemets. Dater. Signer.
1. INFORMER SANS DÉLAI le directeur d'école, qui déclenche la procédure (information préoccupante ou signalement selon la gravité).
1. En cas de danger grave et immédiat : appel au 119 ou au procureur de la République, sans attendre.
1. L'obligation de signalement s'impose à tout agent public. Elle prime sur toute autre considération, y compris sur la relation avec la famille.
1. Ne pas informer la famille si celle-ci est potentiellement impliquée : c'est le directeur et les services compétents qui apprécient.
ÉVALUATION
1. AUCUNE évaluation notée sur les attitudes, les ressentis ou la vie privée.
1. On peut évaluer les CONNAISSANCES : les ressources, les numéros, la règle des adultes de confiance, la définition de l'intimité.
Les points qui portent le plus en CM1
1. « C'était pour rire » : ce n'est pas celui qui fait le geste qui décide. Cette règle simple règle une grande partie des conflits de cour, et les élèves se l'approprient très vite.
1. La règle des adultes de confiance, et surtout sa seconde partie : si le premier ne m'écoute pas, j'en parle à un autre. Beaucoup d'enfants renoncent après un premier essai.
1. La distinction secret / surprise : elle est concrète et immédiatement compréhensible.
1. La photo : en CM1, les téléphones apparaissent. Le message « une image diffusée ne se rattrape pas » doit être posé tôt.
Articulation
1. Le cadre et les règles rejoignent l'EMC (respect, règles de vie).
1. Les émotions rejoignent le français (vocabulaire des émotions, lecture des personnages).
1. Les ressources et les numéros seront repris en séances 2 et 3.
Pour une classe CM1/CM2
1. Les séances EVAR peuvent être menées en GROUPE COMPLET pour cette séance 1 : le respect, le consentement et l'intimité sont travaillés aux deux niveaux.
1. Le CM2 ajoute en séance 1 une approche du corps qui change (lien avec les sciences) : ce point peut être traité séparément.
1. La boîte à questions anonymes est COMMUNE, ce qui est un avantage : elle mélange les questions et protège davantage l'anonymat.
1. L'affiche des adultes de confiance et des ressources est COMMUNE à la classe.
1. Si l'infirmière scolaire intervient, elle peut prendre le groupe complet.


ANNEXE 4 — Projection 1 — Mon corps m'appartient  [SUPPORT DE PROJECTION (voir PDF joint)]
LA RÈGLE FONDAMENTALE
 
Mon corps m'appartient.
 
Personne n'a le droit de le toucher sans mon accord.
Et je n'ai pas le droit de toucher quelqu'un sans le sien.
 
Cela vaut pour TOUT LE MONDE :
les enfants, les adultes, les amis, la famille.
 
UN VRAI ACCORD
1. dire OUI librement
1. pouvoir CHANGER D'AVIS
1. se TAIRE n'est PAS dire oui
 
« C'ÉTAIT POUR RIRE »
 
Ce n'est PAS celui qui FAIT le geste
qui décide si c'est drôle.
 
C'est celui qui le REÇOIT.
 
LA RÈGLE DES ADULTES DE CONFIANCE
Si quelque chose me met mal à l'aise, j'en parle.
Si le premier ne m'écoute pas, j'en parle à un AUTRE.
Je continue jusqu'à ce que quelqu'un m'écoute.
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